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En prenant les courches
« Mon grand-père Victor allait à pied jusqu’à Vergèze, pour planter des vignes. Vergèze est à environ treize kilomètres de 
Montpezat, en prenant les courches (raccourcis) à travers bois. Mon arrière-grand-mère Julie faisait régulièrement le trajet 
de Montpezat à Nîmes, où elle avait des amis, ce qui représente dix-sept kilomètres » (Jean-Claude Bessac). 
La marche à pied est une façon très courante de se déplacer. C’est à pied que les catholiques accomplissent leur 
pèlerinage à Prime-Combe. De la même manière, les enfants protestants se rendent au catéchisme à Combas ou à 
Vic-le-Fesq. Marianette va vendre de la viande à Saint-Côme ou Bernarde à Combas. Tous ces villages sont distants de trois 
à sept kilomètres en coupant à travers bois, et même un peu plus pour Notre-Dame de Prime-Combe. Tous les jours les 
enfants habitant les mas viennent à pied à l’école du village. C’est à pied que les hommes rejoignent leur lieu de travail 
lorsque la présence du cheval n’est pas nécessaire, et même dans ce cas la plupart d’entre eux marchent aux côtés de la 
bête. Toutefois il existe d’autres moyens de locomotion.

La diligence de Pierrou
La diligence constitue un moyen de transport communément utilisé. Pierre Cruveiller, dit Pierrou, exerce le métier de « 
voiturier ». Il fait le trajet jusqu’à Nîmes trois fois par semaine, les lundis, jeudis et samedis. « Le lundi était le jour de la Bourse 
des vins, des alcools et des céréales. Le jeudi était le jour de vacances des écoliers, c’était l’occasion de les emmener en 
ville pour les habiller, ou de les faire sortir s’ils étaient pensionnaires dans un collège en ville » (Lucie).
Mon père, né en 1917, n’a eu l’occasion de prendre la diligence qu’une seule fois, pour se rendre à Nîmes ; à l’époque 
c’était la diligence d’Espanet, qui venait de Souvignargues. En effet, très vite, le car remplace la diligence. « La compétition 
entre le car et la diligence a duré quelque temps car Espanet voulait pas plier boutique. »  Emile Trintignan racontait que 
pour « faire tomber » Roatta, le propriétaire du car, Espanet était allé jusqu’à assurer gratuitement l’aller-retour sur Nîmes. Il 
disait : « Lo farai petar, Roatta ! Lo farai petar ! » Je le ferai péter, Roatta. Mais c’est lui qui a pété. Le car met alors trois fois 
moins de temps que la diligence pour aller à Nîmes, il représente le progrès, la concurrence s’avère trop inégale. La 
véritable concurrence se joue plutôt entre les compagnies de cars. A la fin des années 20, deux cars passent au village. 

Tout le monde la badait
A la même époque on voit peu d’automobiles dans le village. Les premières sont celles de Majorel, qui habite alors Nîmes 
mais vient souvent au village, et de Lubin Peloux. « Je me souviens de l’automobile de mon cousin Majorel, j’y suis monté 
pour la première fois en 1918. C’était une De Dion Bouton, avec une lanterne qui brillait comme un miroir. Les deux sièges 
de devant faisaient face à ceux de derrière. La direction était en plein milieu, c’était une sorte de manche à balai » (René 
Marseille). Lubin Peloux possède une Amilcar à trois roues. « Les enfants allaient à côté de chez lui, sur les aires, pour le voir 
partir. On avait l’impression que la voiture roulait à une vitesse folle. Elle faisait peut-être du vingt à l’heure » (Lucie). Peloux 
et Majorel sont peu fortunés, mais le premier a la passion du bricolage, et le second est mécanicien aux chemins de fer, leurs 
voitures sont des véhicules d’occasion. A peu près à la même époque le baron de Vignet se déplace dans une Renault 
d’une tout autre allure, sa longueur laisse tout le monde béat d’admiration : « Tout le monde la badait » (Lucie).  Un peu plus 
tard apparaissent des automobiles neuves, achetées par des familles aisées. « Henri Viel, qui était commerçant, faisait aussi 
un peu taxi. » Parfois, le dimanche, durant l’été, il part en promenade au Grau-du-Roi et, moyennant une contribution 
modeste, emmène ceux qui le désirent. C’est ainsi qu’un jour il emmène Vélina Bouet à la mer, avec Milou, son mari. En 
arrivant sur la plage elle s’inquiète de savoir où est l’emplacement pour les femmes et celui pour les hommes. Vélina n’a 
jamais vu la mer. De retour au village elle raconte son voyage : « Quand j’ai vu cette grande étendue d’eau, j’ai demandé 
ce que c’était. On m’a dit que c’était la mer. Il y avait des points blancs, tout au loin. On m’a dit que c’étaient des bateaux. 
» Les Bouet sont des pélos mais ils sont très économes et comme bien d’autres, ils voyagent peu. Il faut dire aussi que, « de 
leur temps, on allait pas à la mer pour le plaisir. Y allaient surtout ceux qui avaient une maladie à soigner ». Tout comme les 
chars à bancs, les automobiles sont conduites par les hommes. Paule Jourdan et Fernande Stobiac font exception, la 
première ayant obtenu son permis en 1925, avant même d’être mariée.

Il escarabille le chauffeur
Dans les années 50, beaucoup de gens empruntent le car pour aller à Nîmes. Ils s’y rendent de préférence le lundi 
après-midi, et ce jour-là le car est bondé. Il en est de même pour le car du dimanche soir qui transporte depuis Quissac les 
pensionnaires rejoignant leur lycée ainsi que les personnes qui vont assister à un spectacle à Nîmes. Certaines fois, faute de 
place, le fils Rémal fait grimper des jeunes sur la galerie. Au cours des années 60, les contraintes de l’internat s’assouplissent 
et le car de ramassage passe le lundi matin. Il est déjà bourré avant d’arriver au village. Ceux de Montpezat trouvent 
rarement une place assise. « Bien souvent on devait s’esquicher (s’entasser) dans l’allée centrale », encombrée de valises et 
de sacs.  Il arrive même que tout le monde ne puisse pas entrer dans le car. Alors Rémal ferme les portières et effectue sur la 
place une série de manœuvres en donnant de grands coups d’accélérateur afin que tous ceux qui se tiennent debout 
dans l’allée centrale soient projetés vers le fond du car. De gré ou de force des places finissent par se libérer. Les 
pensionnaires regagnent leur foyer le samedi après-midi. Rémal a eu le temps de boire apéritifs et pousse-cafés. Il se trouve 
souvent au mieux de sa forme et part en trombe, pressé de s’arrêter dans les bistrots des villages qu’il dessert, occasion pour 
lui de se faire offrir un pastis. Cela prend du temps. Rémal rattrape son retard en traçant (fonçant), il n’hésite pas à doubler 
voitures et camions en plein tournant, ou « à rouler sur la ribe », le bas-côté. Au passage « il escarabille le chauffeur qui 
fourvieu pas suffisamment », il engueule le chauffeur qui ne se met pas suffisamment de côté. Pour tous les jeunes passagers, 
Rémal est un as du volant. Et encore nous, ceux de Montpezat, perdons-nous l’essentiel, car viendront s’ajouter les pastis 
d’autres villages. Il faudra attendre le lundi matin pour que nos copains de Quissac nous racontent l’épopée. Les familles ne 
s’inquiètent pas spécialement, « il a jamais eu d’accidents ».

LA CHRONIQUE DE RENÉ DOMERGUE
JE  LE  FERAI  PÉTER,  ROATTA !

(Les moyens de locomotion)

Les travaux d’enfouissement se 
poursuivent. 

Les tranchées sur la voirie sont 
terminées, ce sont maintenant les 
travaux d’implantation chez les 
riverains qui se dérouleront durant 
le mois de mai.

Les bus scolaires ont donc pu 
reprendre leurs circuits habituels. 

Après l’église, c’est la tour du 
château qui a été illuminée, dans 
l’objectif de mettre en valeur le 
patrimoine et l’histoire de la 
commune et améliorer notre cadre 
de vie. 

Les illuminations du patrimoine sont 
effectuées suivant la stricte 
réglementation de la Loi portant 
engagement national pour 
l’environnement, dite Grenelle II, 
L’extinction a lieu à 1h du matin.

Extrait de son ouvrage : Des platanes, on les entendait cascailler, Vivre et parler dans un village du midi. 
Pour toute information sur les publications de l'auteur, voir www.renedomergue.com
 



Vous avez peut-être déjà remarqué la présence d’un nouveau camion, investissement récent, ainsi 
qu’une cuve d’arrosage sur remorque spécifique. 
Dans la continuité de notre démarche active vers la transition écologique et en adéquation avec le 
label Terre saine, nous devons investir dans des véhicules moins énergivores et travailler sur un 
arrosage raisonné de nos espaces verts, nécessitant une modernisation de nos équipements. 
Le projet de RéUt est en cours de validation par la Région Occitanie, la cuve permettra de récupérer 
l’eau usée de la station d’épuration pour l’arrosage de nos espaces verts.
Nous avons également modernisé nos équipements informatiques et équipé la mairie d’un système 
de visioconférence, devenu essentiel aujourd’hui pour limiter les déplacements. 

INVESTISSEMENTS ASSOCIATIONS

PROJETS

Le projet de transformation de la Maison Marseille en future Maison des associations suit son cours, 
les plans seront validés courant mai/juin. 

Travaux à la Maison Marseille : 

ARMONIA

« A dónde vamos? A la feria… »
L’association Armonia sera présente à la feria de la 
Pentecôte à Nîmes du 3 au 6 juin 2022.
Vous souhaitez participer à cette belle aventure ? danser lors 
des « juergas » ou simplement participer au « Rocio » ?
Contactez-nous au 06.07.67.66.54
Nous pouvons prêter des tenues si vous n’en avez pas 
(enfants et adultes)
i vamonos a bailar y disfrutar !

CLUB TAURIN
Le Club taurin Lou Montpezabiou remercie toutes les personnes qui ont participé à la journée du 26 mars : les 
manadiers qui ont joué le jeu, les gardians des 2 manades, l’UNASS pour leurs interventions, Michelle pour nos 
papilles, les sponsors pour leurs aides, les jeunes qui nous ont donné un coup de main pour les barrières et bien 
sûr tous les membres du Club taurin Lou Montpezabiou.

Notre prochaine journée se tiendra le 14 juillet. Dans les grande lignes : une abrivado le matin, concours de 
boules, l’après midi abrivado et bandido (2 manades) et en début de soirée une bandido. Nous sommes en 
cours de validation. Vous retrouverez toutes les informations sur notre page Facebook dans les prochains jours.

Pour toutes les personnes ou sociétés qui veulent faire un don ou venir nous rejoindre, il suffit de nous contacter.

Le Club taurin Lou Montpezabiou vous donne rendez-vous le 14 juillet prochain.

APE : Association des parents d’élèves

L’APE vous convie le 10 juin prochain à la kermesse de l’école.
Une tombola sera très prochainement lancée avec un tirage
au sort le même jour ! 

Plan en cours
de 
finalisation
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Ça s’est passé à Montpezat  

GESTION DES DÉCHETS

Les travaux d’aménagement du secteur de la 
Queyrade commenceront par une étude de la 
biodiversité.

Cette étude sera réalisée par le cabinet Naturae dans 
le cadre de la première étape du projet qu’est la mise 
en compatibilité avec le PLU. 

Demandez votre badge pour accéder à la déchetterie ! 
Pour rappel, les conditions d’accès aux déchetteries intercommunales se modernisent ! Vous devez 
vous munir d’un badge vous permettant d’avoir un accès à 50 apports/an pour un véhicule de 
tourisme et 12 apports/an pour un véhicule utilitaire. 
Ce badge est très facile à obtenir avec un certificat d’immatriculation et un justificatif de domicile, en 
vous connectant directement sur le site web www.ccpaysdesommieres.fr ou en envoyant le formulaire 
de demande par courrier ou par mail à dechets@ccpaysdesommieres.fr
Il sera obligatoire à partir du 1er Juillet !  

Quant au projet Cœur de Village, il se poursuit également : le cabinet Cap Ingé travaille désormais 
avec l’agence technique départementale, le CAUE et le service voirie du Conseil départemental du 
Gard à l’élaboration de l’étude détaillée. 

La Queyrade : 

Coeur de Village : 

Animations de Pâques organisées par l’APE

Cérémonie commémorative du 8 mai 1945

Journée taurine organisée par le Club taurin le 26 mars
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ENVIRONNEMENT
Extinction de l’éclairage public

La mise en place, quartier par quartier, de l’extinction de l’éclairage public ayant été une réussite, 
nous poursuivrons cette démarche jusqu’à l’hiver prochain avec une rotation des quartiers éteints 
tous les 15 jours, de 1h à 5h du matin.
Le vieux village sera intégré à ce roulement lorsque les travaux d’enfouissement seront terminés. 
La plage horaire sera augmentée l’hiver prochain.
Nous restons à votre écoute. 

Le conseil municipal des jeunes vous prépare depuis plusieurs mois déjà une pièce de théâtre ! Ils la 
joueront samedi 21 mai à 18h30 au foyer. La pièce s’intitule « Le Marché » ! 
Venez nombreux les soutenir et récompenser leurs efforts ! 

Médiathèque 

CMJ

Opposition à l’installation d’éoliennes au bois des Lens

Nous souhaitons réaffirmer ici notre position ferme et définitive contre le projet d’installation d’un parc 
éolien au bois des Lens au regard des défis qui sont les nôtres en termes de ressource en eau potable, 
de protection de la biodiversité et de protection des habitants contre les incendies. 
Une pétition signée par toutes les communes du secteur sera de nouveau déposée à Mme la préfète. 

+ d’infos : https://bois-des-lens.fr/

CULTURE

!"#$%&#'()

ANIMATION NINTENDO SWITCH
LE VENDREDI 3 JUIN A 17H30

INSCRIPTION A LA MÉDIATHÈQUE* :
Par mail : mediathequemontpezat@free.fr / Par téléphone : 04 66 81 78 26

ou à la permanence

         *PREMIERS INSCRITS = PREMIERS SERVIS !

21 juin : Fête de la musique

Appel à la participation de tous les musiciens amateurs, débutants ou confirmés, du village. 
Petits et grands, nous voulons vous mettre en valeur, vous proposer de nous jouer sur scène, le 
temps d’un soir, votre ou vos morceaux de musique préférés. 

Tous les styles, tous les rythmes, toutes les propositions artistiques sont les bienvenus : c’est ça la Fête 
de la Musique. 

Contactez la Mairie pour vous inscrire ! 

Le : 21/05/22

à 18h30

Rendez-vous : au Foyer de Montpezat
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